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Mr Valmy Féaux, président						    
Mme André-Léonard, administrateur-délégué
et les membres du Bureau et du Conseil d’administration de l’Association des 
Anciens Parlementaires Francophones 

vous souhaitent d’excellentes fêtes de fin d’année.

Notre prochaine activité nous permettra, nous l’espérons, de nous retrouver 
très nombreux en 2015. Nous débuterons cette nouvelle année par l’échange de 
vœux en présence de Madame Sabine Laruelle, ancien ministre de l’agriculture et des classes 
moyennes, le 8 janvier prochain au parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles.

Consultez également notre site internet qui vous tient informé régulièrement 
de nos activités passées et futures.
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Les « élections de tous les dangers »  de mai  2014 sont derrière nous.
Les nouveaux Exécutifs (européen, fédéral, communautaire et régional) sont en place.
Une ère de paix électorale s’ouvre –en principe- pour cinq ans.
Mais cela signifie-t-il  pour autant une ère de félicité ? 
Notre système démocratique – victime d’une crise de désamour –  est de plus en plus 
souvent boudé  et critiqué.
Le citoyen entend avoir son mot à dire. Et il  le fait savoir
 Il faut donc repenser, revitaliser les relations  citoyens/élus dans le cadre d’une démocratie 
plus participative.
C’est à quoi  s’attache notamment notre association dans le cadre de ses initiatives de 
réflexion.
	 • Voir le compte rendu de notre dernier colloque en page 15 et 16
Mais notre association  souhaite aussi être un lieu de rencontres, de dialogues, de 
convivialité.
C’est la raison pour laquelle notre programme d’activités comprend de multiplies 
occasions de se revoir (conférences, excursions, voyages, découvertes, repas,…,) dans 
une atmosphère détendue et apaisée, entre anciens parlementaires de tous bords.
	 • Voir notre programme d’activités de la saison 2014-2015 en page 5
Nous invitons nos nouveaux collègues – ceux (celles) qui ont décidé de mettre un terme 
à leur expérience parlementaire, comme ceux (celles) pour qui le dernier scrutin n’a pas 
été (provisoirement) favorable – à nous rejoindre.
Ils (Elles) trouveront, au sein de notre association, de quoi satisfaire leur désir à la fois de 
rester informé de la vie parlementaire et de retrouver d’anciens collègues d’assemblée.
Bienvenue chères nouvelles et chers nouveaux Collègues.
										          Valmy Féaux 
										             Président
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Libres propos

Savez-vous ?

Le site du Service Public Fédéral Intérieur/Service Elections publie, depuis les dernières 
élections, les résultats électoraux PAR COMMUNE, que ce soient pour la Chambre, les 
Parlements wallon et bruxellois, et même pour le Parlement européen.
Fini le temps, où il y avait obligation de mélanger les votes provenant de différentes communes 
avant de procéder au dépouillement. Une loi du 10 février 2014 « portant dispositions diverses 
en matière électorale » (MB du 14 février 2014) a modifié cette procédure.
Ainsi est-il dorénavant possible de voir l’évolution du corps électoral de sa commune en 
continu… 
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Nouvelles de nos amis francophones de l’étranger

L’Amicale des anciens parlementaire du Québec a fêté 
ses 20 ans d’existence cette année.

Michel Letourneau en est le président. Il fut député et 
ministre de la Région du Nord-du-Québec.

Aujourd’hui, toujours actif en tant que Secrétaire 
général associé au ministère du Conseil exécutif 
chargé du Secrétariat aux affaires autochtones, il 
consacre cependant une partie de son temps au 
rayonnement de l’Amicale des anciens parlementaires 
et à son développement dû en grande partie à l’étroite 
collaboration de la présidence de l’Assemblée nationale.

Lors de notre séjour au Canada et particulièrement au Québec nous avons eu le plaisir de rencontrer 
M. Michel Letourneau et de le féliciter pour toutes ses actions.

Nos collègues anciens 
députés de l’Assemblée 
Nationale Française, 

avec qui nous avons le plaisir 
de poursuivre des relations 
amicales, nous ont aimablement 

invités à nous joindre à eux dans 
le cadre d’un déplacement en 
Vendée, au Puy-du-Fou de 2 au 
5 septembre 2015.
Un programme particulièrement 
attrayant nous a été proposé.  En 

effet l’arrivée 
sera prévue à 
Nantes et une 
conférence par 
un spécialiste 
de l’histoire de 
la Guerre de 
Vendée sera 
proposée aux 
participants.
Le deuxième 
jour ce sera le 
parcours du 

Puy-du-Fou.  Le troisième jour 
une visite de la maison natale du 
Maréchal de Lattre de Tassigny 
et le recueillement sur sa tombe 
ainsi que sur celle de Georges 
Clémenceau à Mouchamps.
Le spectacle sur le site à ciel 
ouvert de la Cinéscénie est prévu 
en fin de soirée et couronnera 
ce très beau séjour.
Vingt membres de l’AAPF se sont 
inscrits et participeront  à ce 
beau programme.
Un grand merci à nos amis 
français pour cette belle 
initiative. 

Du Québec

De France
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Programme d’activités – saison 2014-2015

Vendredi 12 décembre 2014 : Visite-découverte de nouveaux lieux culturels à Liège
	 - « Théâtre de Liège » (ancien bâtiment de l’Emulation)  par son directeur Serge
                 Rangoni  
	 -  Réception au Palais provincial par le Gouverneur Michel Foret
	 -  Après-midi : Visite de l’exposition « L’Art dégénéré selon Hitler » à « La cité miroir », 
	    nouveau lieu culturel polyvalent en plein cœur de Liège

Jeudi 8 janvier 2015 : Présentation des vœux 2015. Invitée d’honneur : Mme Sabine Laruelle, 
	 ancien ministre.
	 Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles

Mardi 24 février 2015 : Conférence de Xavier Baeselen, Secrétaire général du Parlement de la Fédération 
	 Wallonie-Bruxelles sur la « notion d’affaires courantes ».
	  Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles (Salle du Parc)

Vendredi 27 mars 2015 : Visite de Mons 2015, Capitale européenne de la culture et de l’exposition 
	  consacrée à Vincent Van Gogh
   
Jeudi 23 avril 2015 (18h) : Assemblée générale annuelle ordinaire, suivie d’une soirée festive 
	 et détendue entre anciens à l’occasion du 15ème anniversaire de l’AAPF - Namur 

du dimanche 3 au vendredi 8 mai 2015 : voyage d’études  en Ecosse

Juin (date à déterminer) : visite d’une exposition ou autre activité

du 2 au 5 septembre 2015 :  voyage en Vendée-le-Puy-du-Fou organisé par nos collègues 
	 du Groupe des Anciens Députés de l’Assemblée nationale française.

RAPPEL :

Dernière activité de l’AAPF pour l’année 2014 ce 12 décembre à Liège.

Nous découvrirons, accompagnés de M.Serge Rangoni, directeur, le très beau « Théâtre de Liège »
M. Michel Foret, gouverneur de la Province nous accueillera au cours d’une réception, au Palais provincial.

La journée se terminera par la visite de l’exposition « L’Art dégénéré selon Hitler », 
à « la Cité Miroir ».
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Nos activités passées

PARIS , ON T’ AIME……..

Cela  faisait longtemps que nous l’attendions ce 
petit voyage à PARIS…..aussi c’est avec impatience 
et curiosité que l’AAPF s’y est rendue du 5 au 7 
mai.
Moyen de transport : un car depuis la gare de 
MONS, confortable et facile puisque toujours. à 
notre disposition  dans Paris.

Après un déjeuner à l’ASSEMBLEE  NATIONALE, 
au restaurant des Parlementaires en présence de 
Monsieur Jean Delaneau, Président du Groupe 
des Anciens députés français et de la  Commission 
Francophonie et dialogue des Cultures, visite 
guidée extrêmement intéressante de l’Assemblée 
Nationale.
A chaque fois , c’est une redécouverte…
La  salle des Pas Perdus et la relève de la Garde 
avec roulement de tambours, la somptueuse 
Bibliothèque, la Galerie des Fêtes, la Grande 
Rotonde et la Rotonde Alechinsky, l’hémicycle et 
notre courte présence à la tribune à la séance des 
questions etc…
Sans oublier la Cour d’Honneur et les Jardins du 
Palais Bourbon avec la citation de Victor HUGO au 
Congrès de la Paix, le 21 octobre 1849
« Un jour viendra où vous toutes nations du 
continent, sans perdre vos qualités distinctes et 
votre glorieuse individualité, vous vous fondrez 
étroitement dans une unité supérieure et vous 
constituerez la fraternité européenne »

A méditer après le résultat des récentes Elections 
Européennes…..
L’après-midi, réunion informelle de travail en 
présence d’une délégation de représentants du 
groupe des anciens Députés Français.
Notre Président, Valmy FÉAUX, présenta notre 
association et sa mission essentielle : La Défense 
de la FRANCOPHONIE, objectif commun aux deux 
associations. Et Valmy FÉAUX de réussir aussi la 
véritable gageure d’expliquer le fonctionnement 
des institutions belges à des Français !! Après 
un large et animé échange entre nous et notre 
consœur française, il fut décidé d’entamer une 
collaboration suivie et de poursuivre des contacts 
informels, d’échanger les revues respectives, 
d’activer les liens sur les sites, d’organiser un 
prochain voyage en Vendée… Et, en témoignage 
d’amitié, notre Président a reçu la Médaille de 
l’Assemblée Nationale.
Ensuite, installation à l’Hôtel (impeccable !) , dîner 
et vite….dans les bras de Morphée.
Journée très chargée le lendemain avec, pour 
débuter, la visite du CENTRE WALLONIE-BRUXELLES 
et une surprenante et novatrice  Exposition «  La 
matière des nuages, le design du BOIS en Wallonie 
et Bruxelles » qui permet de faire découvrir des 
techniques et des talents belges. Et quel talent que 
celui capable de transformer un élément naturel 
en objet fonctionnel avec imagination, créativité, 
étonnement parfois et originalité toujours. Je 
cite à titre d’exemples : lampes, chaises, bureau, 
berceau, étagère etc… Mon coup de cœur : un 
paravent en dentelle de bois. Chaque artiste-
ébéniste a « sa » matière (que ce soit du hêtre, du 
chêne, du teck, du liège..) mais tous affectionnent 
le BOIS  pour les possibilités visuelles et techniques 
qu’il offre, pour sa noblesse, sa durabilité et sa 
chaleur.
Ensuite, direction vers la vaste LIBRAIRIE Wallonie-
Bruxelles (en passant devant un superbe bas-
relief de Félix ROULIN). En rayon, rien que de 
très nombreux auteurs BELGES, des B.D. (TINTIN 
et les  autres) et environ 17.000 livres couvrant 
tous les domaines. Son directeur nous a exposé sa 
politique culturelle et dynamique, son système de 
subvention (1/3) et son obligation de faire aussi des  
recettes, sa logique d’EDITION et d’AUTEURS, ses 

Paris - Voyage d’étude du 5 au 7 mai 2014
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activités-rencontres en interne, sa participation à 
différents salons…Visite  instructive une nouvelle 
fois.
Cette matinée s’est achevée par une visite 
et une réception officielle  à la DELEGATION  
GENERALE WALLONIE-BRUXELLES en l’Hôtel de 
WIGNACOURT, siège de l’Ambassade .
Accueil extrêmement cordial par Madame 

Fabienne REUTER, Déléguée Générale, qui 
présenta ses activités nombreuses, importantes 
et variées à Paris, à  la fois visage et voix de nos 
Régions. Madame Van ROMPHEY, Directrice  de 
l’office du Tourisme décrivit quant à elle, les 
activités culturelles organisées et un agenda bien 
fourni en manifestations éclectiques.
Mais, chers Amis, cette Ambassade, quelle 
merveille ! 
Nous avons eu le bonheur d’entendre sur ce 
sujet, l’architecte Maurice CULOT qui procéda  
à la rénovation du bâtiment. L’histoire de cette 
ambassade BELGE à PARIS est fascinante, une vraie 
saga. Et de nous raconter les difficultés rencontrées 
au fil du temps, des anecdotes, la volonté d’arriver 

à une rénovation exemplaire dans la recherche des 
détails, le souci d’une certaine mémoire…Il nous 
donna tout le loisir d’admirer en sa compagnie 
le magnifique travail entrepris : porte cochère, 
grand salon avec corniche et lambris, magnifique 
verrière, salle de fête avec  scène, rotonde avec 
miroirs et cheminée, grilles, escalier avec sa rampe 
en ferronnerie, appliques murales, colonnes en 
marbre et, pour le souvenir…chaudière en fonte !
Rénovation parfaitement réussie qui a rendu à 
l’Hôtel de WIGNACOURT son caractère historique, 
élégant et fastueux.
Et pour les courageux, l’après-midi, visite  de la 
GÄITE LYRIQUE (près du Centre POMPIDOU). Haut 
lieu dédié aux cultures numériques  « Le troisième 
pôle » et exposé sur la notion d’ingénierie 
culturelle et de la synergie privé et service public. 
Ici aussi, découverte de techniques innovantes et 
encore trop méconnues par la plupart.
Après le dîner « Impasse de la GAÏTE »,  salle 
comble pour la soirée au THEÂTRE RIVE GAUCHE 
et spectacle particulièrement bien choisi : «  La 
trahison d’EINSTEIN » d’Eric-Emmanuel SCHMITT, 
avec Francis HUSTER, Jean-Claude DREYFUS et 
Dan HERZBERG.
Résumé : Sur les rives d’un lac  du New Jersey, deux 
excentriques se rencontrent et sympathisent. 
L’un est Albert Einstein, allemand, sympathisant 
de gauche et physicien de génie ; l’autre est un 
vagabond en rupture avec la société…tout cela 
sous l’œil et les oreilles du FBI. Dans cette comédie 
intelligente et grave, drôle parfois, l’auteur 
imagine le conflit moral d’un homme de génie, 
inventeur malgré lui de la machine à TUER LE 
MONDE. Mise en scène particulièrement  soignée 
: projections, voix off, lumières, musique… et bien 
entendu les acteurs. Au-delà du grand talent de 
Francis HUSTER que chacun lui reconnaît et qui fut, 
une fois de plus magnifique, je dois bien avouer que 
Jean-Claude DREYFUS m’a vraiment subjuguée et 
impressionnée. En un mot, une très, très agréable 
soirée…
Troisième jour, visite guidée au Musée 
MARMOTTAN-MONET « Les Impressionnistes en 
Privé ». Plus de 100 chefs-d’œuvre de collections 
privées du MONDE ENTIER. Ce Musée, ouvert 
en 1934, célèbre son 80ème anniversaire cette 
année  et rend ainsi hommage aux principaux 
représentants de l’impressionnisme par une 
Exposition-Anniversaire. Peintures, dessins, 
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sculptures par : Corot,Jongkind,Monet,Renoir,Manet,Sisley,Morisot,Pi
ssaro,Rodin,Cezanne ,Degas etc… L’exposition couvre toute la période 
de l’impressionnisme, des prémices à l’éclosion, pour se terminer par 
les années 1880,-1890.
Une visite particulièrement gratifiante, des splendeurs, des couleurs 
et un véritable éblouissement. Et aussi, un monde fou et des files 
interminables avant d’entrer, mais pas pour nous qui avions nos 
entrées et nos guides réservés !! Il est quand-même réconfortant de 
voir l’intérêt suscité encore actuellement, et très légitimement, par 
une telle et splendide exposition.
Et puis, nous nous sommes tous retrouvés pour un dernier et délicieux 
déjeuner dans un bistrot très parisien, le « Grand Bistrot Muette ».
Ce fut l’occasion pour notre Président de témoigner, avec une joie 
non dissimulée, sa grande satisfaction : séjour remarquablement  
bien préparé, instructif, agréable, convivial. Et de se réjouir aussi de 
l’ambiance sympathique entre tous les membres et d’en remercier 
chacun. Une fois de plus, Anne ANDRE et Françoise ZINNEN se sont 
surpassées pour faire de ce voyage une parfaite réussite, qu’elles en 

soient sincèrement félicitées et remerciées. Sentiments partagés par tous les participants.
Ma conclusion : Voyage extrêmement intéressant de bout en bout, activités proposées très diversifiées, 
restaurants de qualité, ambiance chaleureuse et soleil de la partie !
A REFAIRE….et que PARIS reste toujours PARIS !

Jacqueline HERZET

Visite du Musée Fin de siècle (juin 2014)
La visite du très beau musée Fin-de-Siècle fut la dernière activité de l’AAPF  de la saison 2013-2014.

Le musée propose une approche muséale accessible à tous.  Des expériences multidisciplinaires et sensorielles, 
des découvertes créatives ainsi que des nouvelles technologies.

Belle découverte pour la délégation de l’AAPF qui put découvrir une collection exceptionnelle d’œuvres 
d’artistes belges tels que James Ensor, Fernand Khnopff, Léon Spilliaert, Victor Horta, Henry Van de Velde, 
Emile Verhaeren, Jean Delville ….. et étrangers tels que Paul Gauguin, Auguste Rodin, Pierre Bonnard, Emile 
Gallé, …..
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Une semaine en terre canadienne et francophone

Du 14 au 23 septembre, une délégation de l’AAPF 
composée d’une vingtaine  de ses membres s’est 
rendue en terre canadienne, et plus particulièrement 
dans la « Belle Province » francophone du Québec.
Jean-Maurice Dehousse – qui en son temps 
avait noué les premiers contacts avec nos amis 
québécois, et notamment avec René Lévesque – 
était du voyage.

Le but du séjour était de découvrir cet immense 
pays, mais aussi de relancer nos relations avec nos 
homologues québécois.
Au programme donc, une rencontre avec le 
Président de l’Assemblée nationale du Québec 
et le président de l’association des anciens 
parlementaires québécois. En complément et pour 
nous éclairer au mieux, un échange de vues avec 
notre délégué de la Fédération Wallonie-Bruxelles.
 				  

A notre arrivée nous serons accueillis par notre 
guide– très érudit, mais parfois un peu rigide - et 
notre chauffeur – très professionnel et toujours 
disponible -  pour une semaine de découvertes.

Le premier choc sera la visite des chutes du Niagara. 
Un spectacle splendide, somptueux, «écœurant» 

(expression québécoise). Un ensemble de trois 
chutes d’eau d’un débit de 2400/m³, situées sur la 
rivière Niagara qui relie le lac Erié au lac Ontario 
dans l’est de l’Amérique du Nord, à la frontière 
entre le Canada et les Etats-Unis.

Nous nous rendrons ensuite à Niagara-on-the-Lake, 
très jolie petite ville  à l’architecture  du XIXème 
siècle. Nous pourrons déambuler dans les rues très 
fleuries et y magasiner avec plaisir.
Vint ensuite la visite du vignoble « Château des 
Charmes » fondé en 1978 par un viticulteur français 
Paul Bosc. Il a planté ses propres vignobles dans la 
région du Niagara. Les sols glaciaires, les journées 
chaudes suivies de nuits fraîches et la campagne 
verdoyante lui rappelaient la Bourgogne. Il a produit 
plus de trente millésimes et est adepte de pratiques 
viticoles soucieuses de l’environnement. Une petite 
dégustation permettra à la délégation d’apprécier 
le savoir-faire d’une équipe très professionnelle.

Il sera déjà temps de reprendre la route vers 
Toronto, la plus grande ville du Canada. Le tour 
de ville se fera malheureusement en car, la pluie 
s’étant invitée. Ville de 3 millions d’habitants et s’y 
on y ajoute son agglomération, le chiffre monte à 
6 millions. C’est le plus grand centre économique, 
industriel et culturel, du Canada mais la ville est 

Canada - Voyage d’étude du 14 au 23 septembre 2014
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aussi l’une des plus importantes places financières 
du monde. Son architecture de gratte-ciel et sa tour 
CN, la 3ème tour la plus haute du monde, en font 
une ville résolument très moderne, mais sans style 
architectural prédominant.

Le jour suivant, nous 
nous dirigerons vers la 
région des Mille Iles où 
une balade en bateau 
permettra de prendre 
la dimension de ces 
étendues.
 

Notre périple nous 
emmènera à Ottawa, 
capitale fédérale du 

Canada, situé en Ontario, siège de nombreuses 
institutions canadiennes, dont le Parlement que 
nous aurons la chance de visiter grâce à notre 
collègue Jean Bock qui souhaitait y rencontrer son 
ami Pierre-Claude Nolin, Vice-président honoraire 
du Parlement fédéral. 

Ce dernier mit tout en œuvre pour organiser cette 
visite impromptue et oh combien intéressante. 
Mme Charron nous y accueillera, accompagnée 
d’un collaborateur qui nous guidera dans cette 
institution et nous éclairera sur le fonctionnement 
du Parlement, mais aussi sur ses origines et sur son 
architecture. 
Nous nous arrêterons plus longuement au Sénat 
et nous nous ferons expliquer le rôle de cette 
«Haute Chambre». Ainsi le président est nommé 

par le Gouverneur général sur la recommandation 
du 1er Ministre. Le Sénat compte 105 Sénateurs 
tous nommés également par le Gouverneur 
général sur recommandation du 1er Ministre. On 
y retrouve des autochtones, des gens d’affaires, 
fermiers, journalistes, avocats, chirurgiens et 
professeurs ; les femmes représentent 40% du total 
des membres. Grâce à cette diversité, ils peuvent 
examiner de façon critique une grande variété de 
questions législatives. Les deux langues officielles 
y sont parlées, sans que cela ne pose le moindre 
problème.
La visite de la Chambre des Communes ne fut pas 
possible, celle-ci siégeant ce jour là. De plus, une 
certaine effervescence due à la visite le lendemain 
du président ukrainien était bien présente et les 
préparatifs allaient bon train.
Nous découvrirons cependant la magnifique 
bibliothèque et sa salle de lecture pour les 
parlementaires. Dans un décor qui rappelle une 
autre époque, la bibliothèque du Parlement 
est dotée d’outils électroniques de pointe et de  

17 km linéaires de documents, livres, périodiques 
et cédéroms. Dans le centre de la pièce tout en 
bois noble, se dresse la statue de marbre blanc 
de la Reine Victoria. Rappelons que c’est elle qui, 
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en 1857, choisit d’établir la capitale et le siège du 
Parlement à Ottawa.
Cette visite, qui fut une petite entorse au programme 
préétabli fut appréciée à sa juste valeur par la 
délégation. 

Le tour de la ville 
nous fit découvrir 
un riche patrimoine 
culturel et historique 
mis en valeur par 
ses nombreuses 
institutions, ses 

parcs, ses voies navigables et son architecture 
ancienne, mais aussi l’architecture, tout en rondeur, 
du très moderne « Musée canadien  de l’histoire 
», situé à Gatineau (anciennement Hull) en terre 
québécoise.

Ce sera ensuite l’arrivée à Montréal. Cosmopolite 
mais accueillante, raffinée mais sympathique, 
Montréal est une ville de contrastes. Tout s’y 
mélange, les cultures, les langues et les saveurs. 
L’exubérance de certains quartiers et la sérénité du 
Mont Royal, en passant par le fourmillement des 
artères commerciales, sans oublier les 34 km de 
galeries souterraines et ses 4000 commerces qui 
en font une ville sous la ville. Belle découverte que 
cette métropole du Québec, même si le temps nous 
a manqué pour y apprécier toutes ses facettes.
 
Le 5ème jour, autre grand moment de notre voyage, 
notre arrivée à Québec et nos rencontres officielles. 
Tout d’abord nous serons reçus par le président 
de l’Assemblée nationale, Mr Jacques Chagnon, à 
l’hôtel du Parlement, édifice qui abrite l’Assemblée 
nationale du Québec depuis plus de 125 ans.
Au cours d’un repas très convivial, Mr Chagnon 
nous parlera avec passion de son rôle de président, 
ainsi que de celui des 125 parlementaires élus. 
Nous parcourrons avec ravissement les galeries et 
ses objets patrimoniaux et serons séduits par la 
beauté des lieux et la riche collection de tableaux. 
Notre délégué Wallonie-Bruxelles, M. Daniel 

Sotiaux, nous recevra ensuite au siège de la 
Délégation. A la façade, flotte fièrement notre coq 
wallon. 
M. Sotiaux nous entretiendra de son rôle et de 
sa fonction dans le cadre des accords entre le 
Gouvernement du Québec et les Exécutifs de la 
Région wallonne (1980) et de la Communauté 
française (1982). Les activités de la Délégation  sont 
particulièrement axées sur les relations avec les 

entreprises en vue d’une plus grande coopération 
économique, ainsi qu’avec les institutions culturelles 
et sociales, favorisant l’organisation d’expositions, 
de spectacles, de colloques, sans oublier les 
échanges scientifiques et technologiques. Une 
présence de notre Fédération Wallonie-Bruxelles 
qui maintient le rôle de la francophonie et les 
valeurs qu’elle véhicule dans le monde.
La parole sera donnée à M. Eric Montigny, 
politologue et spécialiste des institutions 
parlementaires (Université Laval). Il nous livrera un 
brillant exposé reprenant l’histoire du nationalisme 
canadien et surtout du nationalisme québécois, et 
mettra l’accent sur l’échec du projet indépendantiste 
et de l’essoufflement de la souveraineté du 
Québec. Il nous rappellera aussi les défis à relever 
par le Québec, notamment, le vieillissement 
de sa population et sa dette très élevée. Il nous 
entretiendra également de l’importance du clergé 
surtout jusque dans les années 60.
M. Michel Letourneau, Président de l’Amicale des 
anciens parlementaires du Québec nous rappellera 
que celle-ci fête ses 20 ans d’existence. Il nous 
incitera à une plus grande collaboration entre 
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nos deux associations. Message entendu par la 
délégation qui souhaite renouer des liens avec 
des parlementaires francophones au-delà de ses 
frontières.
Un tout grand merci à Daniel Sotiaux pour 
cette invitation et pour la qualité des personnes 
rencontrées. Ce petit passage en terre « wallonne 
et bruxelloise » restera un excellent souvenir pour 
tous les participants.

Notre voyage se poursuivra le lendemain à 
Charlevoix – Tadoussac – Chicoutimi où nous aurons 
la chance à Tadoussac de partir en bateau sur le 
St-Laurent à la découverte des baleines, bélougas, 
rorquals et autres monstres marins pour notre plus 
grand enchantement.
Chemin faisant nous nous arrêterons pour admirer 
le majestueux fjord du Saguenay et son musée 
passionnément captivant. 

A Charlevoix, notre collègue Willy Taminiaux nous 
fera faire un petit détour pour rencontrer un des 
ses anciens élèves, Pascal Miche, qui s’est installé 
dans cette belle région et y a eu l’audace, le courage 
et la témérité de se lancer dans la fabrication de 
vin de tomates. La cuvée, intitulée « Omerto », 
est élaborée selon la technique de vinification à 
partir de tomates ancestrales du terroir. Pascal 
Miche a bravé toutes les difficultés administratives 
(convaincre que la tomate est un fruit et pas un 
légume, par exemple)  et a réussi une véritable 
gageure. Nous fûmes heureux de rencontrer un 

de nos concitoyens qui a réalisé son  rêve et  a 
su s’imposer en terre étrangère avec un succès 
certain. Bravo à Pascal Miche et à son épouse et 
tous nos remerciements à eux de nous avoir reçu 
avec chaleur et amitié.

Notre voyage allait se terminer par un retour à 
Québec pour en apprécier sa légendaire beauté, 
son célèbre Château Frontenac, sa vieille ville, son 
port et son accent souvent imité, mais jamais égalé. 

Les chutes de Montmorency – impressionnantes - 
sur le chemin du retour seront le dernier souvenir 
de ce pays immense et accueillant.

Un grand merci à tous les participants, qui ont vécu, 
nous l’espérons, une semaine riche en découvertes 
et en convivialité.

Anne André-Léonard
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L’ATOMIUM, symbole de Bruxelles et de la Belgique

En cette fin octobre 2014, répondant à l’aimable 
invitation de notre collègue Henri SIMONS , directeur 
de l’ATOMIUM 
rénové, c’est plus 
d’une trentaine de 
membres de l’AAPF 
qui ont participé 
à la visite de ce 
vestige du passé aux 
allures résolument 
futuristes, de cette 
structure unique au 
monde.

Et notre hôte se révéla également un guide 
enthousiaste, passionné et passionnant, précis, 
didactique et extrêmement compétent.

Il nous détailla les aspects historiques, économiques, 
organisationnels; les difficultés parfois, les 
négociations ardues, les succès souvent, les futurs 
projets.

L’ATOMIUM (atome + aluminium) en quelques chiffres :

Hauteur totale : 102 m
Diamètre des sphères : 18m
Diamètre des tubes : 3m30
Longueur des tubes en arêtes : 29m ; en diagonale : 23m
Diamètre du pavillon de base : 26m
Masse totale après rénovation : 2.500.000 kg

L’ATOMIUM, c’est 
aussi une boutique, 
une belle exposition 
permanente sur le 
thème de l’histoire 
du bâtiment, un 
accueil particulier 
réservé aux enfants 
et … 600.000 visiteurs 
par an !

Tout est mis en œuvre pour permettre aux 
visiteurs de circuler librement à l’intérieur et d’être 
parfaitement renseignés.

SEQUENCE NOSTALGIE : la première exposition 
consacrée aux années 50 et à la fabuleuse 
organisation de l’EXPO 58.

Rappelez-vous les pavillons américain, chinois, russe, 
français, belge, … les jolies hôtesses en uniforme 
rouge et bleu, les petits «gadgets» tellement 
«rétros» et le sigle mondialement connu.

Cette EXPO 58, quelle ambitieuse réalisation, 
parfaitement réussie par la Belgique !

Une seconde exposition « INTERSECTIONS » jette 
un regard croisé sur trois artistes du DESIGN BELGE 
CONTEMPORAIN.

La balade proposée entre sphères et tubes est 
réellement surréaliste ! La découverte de Bruxelles 
et de ses environs (panorama à 360°) est fabuleuse 
et en est la (très haute) récompense.

Pendant l’excellent déjeuner (restaurant tout à fait 
rénové) pris dans la plus haute « boule », le vent 
et la pluie s’associèrent pour nous démontrer qu’en 
réalité, les sphères bougent bien de 3 mètres … 
bonjour le mal au cœur pour les âmes sensibles !

En conclusion, chacun de se réjouir de cette 
intéressante visite qui concilia à la fois la découverte 
(de très nombreux participants ont avoué n’avoir 
jamais visité l’ATOMIUM), la gourmandise et la 
convivialité chères aux membres de l’AAPF.

Merci à Henri SIMONS de nous avoir consacré son 
temps et son talent !

Jacqueline HERZET



Entretien avec Jacky Morael
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Jacky Morael : de Liège à Liège, en passant par Namur et Bruxelles
	 Né à Herstal en 1959,  Ministre d'État (2002), Jacques (Jacky) Morael, est licencié en information et 
arts de diffusion de l'Université de Liège. Il a été élu pour la première fois en 1991 et a connu presque toutes 
les facettes de la vie politique représentative : Conseiller communal, membre du Conseil Régional Wallon, du 
Conseil de la Communauté Française, de la Chambre et du Sénat. 
	 Il a également été secrétaire fédéral et porte-parole d’Ecolo entre 1986 et 1991, puis entre 1994 et 1999. 
Après environ 30 ans d’activité politique, Jacky Morael quitte le Parlement. C’est l’occasion pour lui de faire le 
bilan de son très remarqué parcours politique à travers un livre : « Générations vertes ». Il procède en dialoguant 
avec une nouvelle génération d’écologistes qui interrogent celui qui fut aux commandes d’Ecolo durant une 
période particulièrement agitée de l’histoire de la Belgique. Et tout y passe : la régionalisation du pays, l’éthique 
en politique, le financement des partis, les grèves de l’enseignement, les années Martens-Gol puis Dehaene, la 
marche blanche, les premières négociations gouvernementales d’Ecolo, etc. Leçon de vie autant que politique, 
cet ouvrage truffé d’expérience fait ressortir le fil conducteur et la cohérence d’une figure qui a marqué de son 
empreinte une page de l’histoire de la société belge. Un tel parcours ne s’effectue pas sans commettre certaines 
erreurs, ce qu’il reconnaît bien volontiers, comme par exemple dans l’affaire des écotaxes : « nous n’aurions pas 
du lier cette question aux réformes institutionnelles, cela a donné de nous l’image de marchands de dossiers, 
comme il y a des marchands de tapis »

Extraits choisis … sans filtre, qui montrent que même si l’homme quitte la vie politique représentative, il a gardé 
ses convictions et son tempérament : 

« Il y a un point sur lequel De Wever a raison : il y a deux opinions publiques dans ce pays, au moins. Sur toutes 
les questions de société, lorsque tu fais un sondage, tu as des résultats complètement différents selon que tu 
questionnes la population flamande ou la population francophone. C’est la raison pour laquelle, nous avons 
absolument besoin d’une circonscription fédérale qui permette de débattre de ces différences et de formuler un 
point de vue commun ». 

« Le produit du libéralisme, c’est plutôt Di Rupo lui-même avec son démantèlement des services publics »

« Donc il y a les élections de 99, les résultats qu’on connaît, un record dans l’histoire 
d’Ecolo. Et très vite on se rend compte qu’il y avait depuis plusieurs mois un accord 
signé devant notaire entre Busquin et Michel. Busquin était furieux du résultat et 
notamment du nôtre. On a un peu été l’intrus dans ces négociations, le partenaire 
non seulement non désiré mais non prévu. Comme c’est Busquin qui était le plus 
en colère, c’est Michel qui a pris les premiers contacts avec nous dès le soir des 
élections pour nous demander si on était d’accord  de commencer une négociation. 
Ce à quoi on a dit oui et on a commencé à négocier. »

« Quelle que soit l’opinion qu’on a d’Ecolo aujourd’hui - quand Nollet s’attaque à la 
tarification de l’électricité, quand Henry s’attaque à l’aménagement du territoire, 
avec le CODT, ils s’attaquent à la racine des problèmes. Recréer une Wallonie à partir 
des noyaux d’habitat, ça remet en question toute la mobilité, tout l’aménagement 
du territoire, l’implantation des activités économiques. À partir de ce fil-là, tu 

déroules tout le développement économique et territorial de la Wallonie. Et pourtant personne n’a jamais dit 
que Philippe Henry était un fou-furieux révolutionnaire. Et l’extrême gauche ne fait aucun commentaire là-
dessus, parce qu’elle n’a simplement pas compris. Ils ont ajouté une couche verte dans leurs programmes, mais 
c’est tout. Ils n’ont pas compris la radicalité fondamentale de l’action d’Ecolo. Et moi je préférerais toujours cette 
forme de radicalité profonde à la radicalité superficielle qui est très facile. »
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C’est dans l’hémicycle moderne du Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles (celui qui réunit tous les élus 
de la Région wallonne et une sélection de dix-neuf élus francophones de la Région de Bruxelles-Capitale) que 
Xavier BAESELEN, Secrétaire général de cette institution nous a aimablement accueillis. Le colloque des anciens 
parlementaires francophones est une bonne prolongation de la réflexion entamée dans le même hémicycle par 
les parlementaires actifs suite à la question-titre d’un colloque « Qu’est-ce qu’un bon parlementaire ? ».
Suite au refus de David VAN REYBROUCK de venir nous présenter son livre, notre Président, Valmy FÉAUX, s’est 
chargé de faire une analyse la plus objective possible du livre qu’il estime provocant : « Contre les élections ». 
Les démocraties occidentales subissent une crise de légitimité et une crise d’efficacité. Nous constatons un 
syndrome de « fatigue démocratique ».
Pourquoi ? 
- parce que les hommes politiques sont éloignés de la population, c’est un 
terreau pour les partis populistes ;
- parce que la prise de décision est lente et complexe, c’est un terreau pour 
la technocratie ;
- parce que les structures et les rituels de la démocratie représentative sont 
vermoulus, c’est un terreau de l’antiparlementarisme et de la démocratie 
directe ;
- parce que la démocratisée représentative élective est sacralisée. En ne 
voulant plus du tirage au sort, les Révolutions américaine et française ont créé une aristocratie élective. 
Quels remèdes ? L’auteur prône le retour en force du tirage au sort dans une démocratie délibérative (des 
citoyens volontaires et tirés au sort délibèrent avec l’aide d’experts), participative (consultation, référendum), 
assemblées tirées au sort (volontaires, formés, rémunérés)
L’objection principale : l’incompétence, est balayée du fait que c’est un argument utilisé jadis pour refuser le 
droit de vote aux femmes et aux ouvriers.
Solution ? Une chambre d’élus (la Chambre) et une chambre de tirés au sort à part (le Sénat).

Francis DELPÉRÉE, Député fédéral, Professeur de droit émérite de l’UCL a 
trouvé le livre amusant, rafraîchissant mais pas convainquant. Cela a stimulé 
l’écriture de son dernier ouvrage : « Aux urnes citoyens ! ». 
Il préfère parler de participation démocratique : Je participe, donc je crée 
de la démocratie. C’est la méthode qui compte. Il conteste la démocratie 
aléatoire, la loterie politique, en posant les questions : d’où viennent les tirés 
au sort ? Qui constitue et comment a-t-on constitué l’échantillon ? Qui prépare 
et comment est préparé le dossier des experts ? Que font les professionnels 
de la communication ? Les citoyens deviennent des marionnettes au service 
d’une technocratie.

On peut évidemment améliorer le système actuel en développant la vie politique et la participation des citoyens, 
en utilisant les libertés reconnues. Il est dangereux de se prononcer contre les élections qui restent un vecteur 
de la démocratie.

Richard MILLER requis au Parlement, illustre bien la fonction de parlementaire. Bernard IDE, cheville ouvrière 
de ce colloque, s’est alors tourné vers Manuel LAMBERT, travaillant pour la Ligue des Droits de l’Homme et 
enseignant le droit à l’ULB, qui a aimablement accepté de nous entretenir de 
son point de vue. Il reconnaît le caractère provoquant du titre du livre de David 
VAN REYBROUCK « Contre les élections » mais partage son constat - dans 
les sociétés occidentales - d’une « fatigue démocratique ». Il est favorable 
à la démocratie participative et cite plusieurs exemples de réalisations à 
l’étranger. En Islande, des citoyens ont rédigé la Constitution. La Suisse connaît 
régulièrement des initiatives populaires suivies de référendum.

Colloque : «PARLEMENTAIRE : UNE FONCTION OU UNE VOCATION ?» 
18 novembre 2014
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Anne LAMBELIN, la plus jeune députée du Parlement wallon et Sénatrice, 
reconnaît le problème du désintérêt des jeunes pour la politique. Ils sont mal 
informés et dégoûtés. Elle suggère le débat en dehors des périodes électorales, le 
service citoyen (projet pilote en Brabant wallon), le Parlement jeunesse, les cours 
de citoyenneté. Ayant étudié le système suisse, elle conclut que le résultat d’un 
référendum exprime souvent un conservatisme. Peu favorable au tirage au sort, 
elle souhaite garder un idéal, rester sur le terrain, lutter contre les amalgames. 
Elle constate aussi que les nouvelles technologies de l’information augmentent le potentiel démocratique mais 
qu’il faut se méfier de la vitesse car les solutions prennent du temps. 

LES JEUNES universitaires invités au colloque expriment ce désenchantement. 
Attirés par le titre du livre de David VAN REYBROUCK, ils ne sont pas tous dupes 
de son contenu. Il demeure que :
« Les citoyens ne sont plus en accord avec les politiques », « on a le sentiment 
de ne pas être respecté en politique », « le politique n’est pas supérieur, c’est 
un citoyen comme les autres ».

Resserrant le débat, Francis DELPÉRÉE pense qu’il n’y a pas d’accord sur le 
constat : les membres d’associations comme la Ligue des droits de l’homme, la 

Croix Rouge… font aussi de la politique. Il demande une analyse plus précise, plus rigoureuse et pas seulement 
des formules. Il ne faut pas confondre dépolitisation, départisation, déparlementarisation. 

Pour Manuel LAMBERT, on ne peut nier la désaffection du politique : on le voit dans la rue, aux élections. Il 
reconnaît que le temps peut amener à un peu plus de sagesse. Il y a une différence 
entre le « micro-trottoir » du JT et le travail d’un jury d’assise. 

Françoise DUPUIS demande : où est l’idéologie ? Le politique est perçu comme 
impuissant parce qu’il manque une démocratie économique. Le tirage au sort est 
un truc « scientifique » pour ne pas mettre les mains dans le cambouis !

Raymonde DURY explique que la science politique doit avoir un regard plus 
global sur la société. Les tropismes classiques de la société belge (laïc/catho, Vl/Fr, nanti/pauvre…) sont plus 
complexes aujourd’hui. 

Jacqueline HERZET estime qu’il y a de plus en plus de mobilisation de citoyens et n’est pas enthousiaste à propos 
du tirage au sort car il manquera au parlementaire ainsi choisi, l’envie et la passion. 

Michel LEMAIRE reconnaît les divergences entre les programmes des partis et la réalité. Les parlementaires ont 
aussi une part de responsabilité.

Ayant ainsi synthétisé, j’espère fidèlement, nos travaux, il me reste à rappeler qu’il n’y 
a pas d’alternative à la démocratie et qu’elle risque de s’user si on ne s’en sert pas. 

Françoise CARTON DE WIART

Lire aussi sur ce sujet, l’article de Valmy Féaux, intitulé « La démocratie en crise. Repenser la participation du 
citoyen » publié dans la « Revue générale » n° 11/12 de novembre/décembre 2013.
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Hommages à deux anciens parlementaires

A l'issue de l'assemblée générale de notre association le 29 avril 2014, notre président a mis à l'honneur deux 
de nos membres.

> Cécile Goor a eu une longue carrière politique tant au niveau local à Woluwe-Saint-
Lambert (conseillère communale pendant de longues années, échevine, responsable 
d’une société de logements sociaux) que parlementaire (au Sénat puis à la Chambre,  
de 1974 à 1987). Elle a également été plusieurs fois Ministre entre 1980 et 1985. 
Il ajoute qu’elle a énormément œuvré pour le statut de la femme dans son travail 
politique et qu’elle d’ailleurs très souvent servi d’exemple à suivre, comme quand elle 
est devenue conseillère communale pour la première fois :  tous ses collègues étaient 
des hommes !

> Jean-Emile Humblet débute sa carrière foisonnante en tant que fonctionnaire 
européen à la Haute Autorité de la CECA, pour être ensuite professeur d’université 
et sénateur pendant 7 ans. Il est toujours actif aujourd’hui dans une multitude 
d’associations, dont l’aapf.
Auteur de plusieurs ouvrages, notamment « Témoin à charge » en 1990, Jean-Emile 
Humblet a été toute sa carrière - et reste - un militant wallon très combatif : de 
Rénovation wallonne à Eglise wallonne en passant par le Rassemblement wallon et 
le RPW. Cela lui a voulu d’être récemment élevé au rang d’Officier du Mérite wallon.

Remise du mérite wallon
C’est désormais une tradition, le Gouvernement wallon 
a procédé, ce jeudi 18 septembre, à la remise annuelle 
des distinctions du Mérite wallon, la distinction officielle 
conférée par les autorités wallonnes.
28 récipiendaires ont été retenus pour cette promotion 
2014 parmi le très large éventail du talent et de 
l’engagement wallons.
Pour rappel, sur proposition du Gouvernement, le 
Parlement wallon a adopté, à l’unanimité, le 23 mars 
2011, un décret instituant la distinction du Mérite 
wallon.
Son objet est de consacrer la reconnaissance des 
autorités wallonnes envers toute personne, physique 
ou morale, dont le talent ou le mérite fait honneur à la 
Wallonie dans une mesure exceptionnelle et contribue 
d’une façon significative à son rayonnement.

Il s’agit, ainsi, de mettre en exergue celles et ceux qui, par 
leur vie et leurs actions, peuvent faire figure d’exemple 
pour leur participation à la dynamique wallonne.
Ces distinctions ont été remises pour la première fois en 
septembre 2011.
Ce jeudi, au sortir de la réunion du Conseil des ministres 
précédant les fêtes de Wallonie, le Gouvernement 
wallon a procédé à la quatrième remise des distinctions, 
à l’Elysette, au cœur de la capitale wallonne.
Il a ainsi mis à l’honneur 28 personnalités actives dans 
les domaines de l’entreprise, de l’engagement social, de 
la recherche, de la culture, du sport, de la transmission 
de la mémoire ou de la politique.
Politique :
• Valmy Féaux, ministre wallon et Ministre-Président 
de la Communauté française (officier)
• Serge Kubla, ministre wallon (officier)
• Guy Lutgen, ministre wallon (officier).

François Dufour (PS) est décédé 
le 4 juin 2014 à l’âge de 76 ans. Il 
fut Sénateur de Tournai en 1987 
et élu au Parlement wallon un an 
plus tard. Il y siègera jusqu’en 1995, 
avant d’être député à la Chambre. Il 
quittera ses fonctions en 2003.

Jean Nicolas (PRL) est décédé ce 
20 novembre 2014 à l’âge de 90 
ans. Il fut conseiller communal 
et échevin des travaux d’Yvoir. 
Il a également été Sénateur et 
Secrétaire du Sénat de 1985 à 
1987.

In memoriam

L’AAPF présente aux familles ses condoléances émues.
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Une page d’Histoire

L’Association des anciens parlementaires franco-
phones a souhaité s’associer, en cette fin d’année 
2014 aux commémorations de la première guerre 
mondiale.
Elle l’a fait grâce à un de ses membres, Bernard 
IDE, Vice-Président qui découvrit au décès de sa 
maman en 2005, une enveloppe avec la mention : 
« Dernières lettres de mon si cher frère Victor .  Je 
veux qu’on conserve ces lettres ». Cette annotation a 
été rédigée par sa grand-mère.   Conservés pendant 
toutes  ces années par sa maman, ces documents ont 
exactement 100 ans.
On peut comprendre l’émotion de Bernard le jour où 
il trouve ces textes.  Cette découverte est d’ailleurs 
aussi émouvante que le contenu des lettres.   Elles 
sont toutes adressées aux parents et à la famille du 
jeune Victor.   On y comprend la peur qui fut la 
sienne mais aussi le courage avec lequel ce jeune 

homme de 20 ans, part combattre.
Une de ces lettres a été écrite le 3 août 1914, soit 
le jour où l’Allemagne a déclaré la guerre à la Bel-
gique.   On peut y lire :  «Soyez courageux, je le 
suis et le resterai jusqu’au bout» ou encore : 
«Si je ne vous revois plus, je tiens à vous 
remercier de tout ce que vous avez fait pour 
moi et si après les événements je vous reviens, 
je tâcherai de vous le rendre dans la mesure 
du possible». Dans d’autres textes, il raconte les 
marches de village en village et le creusement des 
tranchées ou parle des combats et des blessés.

« Si la tristesse était bien présente, dans ma famille 
il y avait aussi beaucoup de fierté que l’un des leurs 
se soit donné par amour de la patrie.  Cette fierté je 
la ressens moi aussi aujourd’hui ! ».

Les lettres s’arrêtent le 14 août.  La carte 
funéraire indique le décès au 10 novembre.
Bernard nous confie que ses grands-parents parlaient 
beaucoup des deux  guerres.
Toujours très ému il nous avoue que le frère de sa 
mère était mort le dernier  jour de  la Seconde guerre 
mondiale. « La confusion était  présente dans  mon 
esprit et  je ne m’y intéressait donc pas vraiment ». 
Depuis cette découverte, à sa façon, Bernard tient à 
rendre hommage à son grand-oncle.
Dans son salon il a accroché à un mur une photo-
graphie en noir et blanc d’un jeune homme vêtu 

d’un uniforme.  « Pendant un an, je me suis dit que 
j’allais accrocher le portrait de Victor avec ses 4 
médailles ». 
Ce sera ma façon de commémorer ainsi le centième 
anniversaire de la Première Guerre mondiale et de 
rendre hommage à Victor, mort au combat.
Merci à Bernard IDE, pour ces moments d’émotion 
et pour avoir permis à l’AAPF de s’associer à cet 
hommage.
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In memoriam

Lettre de Victor écrite à ses parents la veille de 
l’invasion de la Belgique par les Allemands :

La Première Guerre mondiale, 
de 1914 à 1918, a bouleversé 
l’histoire de notre pays et du 
monde entier. «Plus que toute autre 
guerre moderne, 14-18 reste dans 
les mémoires comme étant l’exemple 
ultime d’un déséquilibre entre coûts 
et enjeux. C’est la guerre de la 
‘génération sacrifiée’, sacrifiée pour 
une cause qui, rétrospectivement, 
est devenue difficile à cerner ».  
Nonobstant le décès des derniers 
témoins humains, cette guerre demeure 
gravée dans la mémoire collective de 
notre pays. La Belgique a joué un rôle 
majeur dans cette guerre, en particulier 
par la résistance courageuse de nos 
soldats à l’invasion allemande.

Bernard IDE
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www.aapf.be

Bon à savoir

Michel FILLEUL, 
spécialiste en matière de pension 
se tient à votre disposition. 
Prenez contact avec lui : 
Gsm : 0478/35 56 03
filleul.michel@skynet.be

Pour tout renseignement 
concernant l’AAPF n’hésitez pas à 
prendre contact tous les matins 
avec notre secrétaire Françoise 
ZINNEN au n°02/506 39 73.

Coordonnatrice du bulletin :
Anne ANDRÉ-LÉONARD - 0475/451866
anne.andre.leonard@skynet.be
aapf@pfwb.be


